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CONTRIBUTION A L'ETUDE DE LA RAGE 

ET DU TRAITEMENT ANTIRABIQUE EN IRAN 

par 

H. MIRCHAMSY et .J. RAZAVI (*) 

Depuis l'antiquité jusqu'à nos jours. la rage est une maladie bien cOllnue 

en Iran. Dans l'histoire de la médecine islamique. les grands médecins 

iraniens du ~1oyen-Age tels que Avicena. Rhazes et beaucoup d'autres. ont 

rapporté des observations intéressantes sur la rage dont nous ne pouvons 

pas donner les détails dans cet exposé. 

11 serait également fastidieux de vouloir envisager les prescriptions et 

les modes de traitement anciens fn'-quemment décrits dans les ouvrages de 
médec'f'ne iranienne, mais qui sont devenus sam valeur à notre époque apr(-,; 

la découverte géniale de L. Pasteur. 

L'étude de la rage, ainsi que son traitC'lI1ent par la méthode pastorienlle. 

ont commencé en Perse avec la fondation de l'Institut Pasteur d'Iran cn 

1920. C'est dans ce centre que sont cffe:tués les recherches pt les traite­

ments des personnes mordues par les animaux suspects en les accompagnant 
de tous les examC'ns de laboratoire nécessaires. 

Nous nous proposons donc de faire le point de la situation pour cette 

maladie en Iran. en examinant successivement la rage chez les animaux. 

puis la rage chez l'homme afin de montrer l'évolution dans le temps ct sur 

le terrain. ainsi que les progr(-s réalisés dans le traitement grâce à la mise au 

point du ~érum hyperimlllun anti rabique de Jl1U!C't par l'Institut Razi. 

LA RAGE CHEZ LES ANIMALTX 

1" ESPECES INFECTEEs 

En Iran, les principaux agents transmetteurs de la rage sont avant tout. 

* Bull. Off. Int. Epiz. 1963, 60, 221 - 22B 
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le chien et le loup, ce dernier étant le plus dangereux par les blessures pro­

fondes qu'il cause. Ghodssi (3) a souligné le rôle considérable des loups 

comme réservoirs de virus en Iran, ainsi que comme agents transmetteurs. 

Le Tableau 1 donne le pourcentage assez important des cas de rage causés 

par cet animal. 

TABLEAU 1 

Pourcentage des cas de rage obseTl,és chez l'homme 
en fonction des différentes espèces d'animaux mordeurs 

(Ghodssi 1942) 
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Le renard et récemment l'hyène ont également été reconnus COlllllie 

vecteurs de la maladie dans différentes régions du pays. Ces animaux pré­

sentent souvent une forme de rage mue et sont ainsi très dangereux pour 

les villageois qui, au cours de tentatives de captures, se font fréquemment 

mordre. 
D'autre part, il n'est pas rarc de voir des animaux domestiques à l'origine 

de la rage humaine: le chat, If' cheval, l'âne, les bovins ou le challleau ont 

déjà fait l'objet d'un certain nombre d'observations. 
En revanche, chez les chauves-souris et les vampires hélllatopha~es. le 

virus n'a pas encore pu être isolé. D'après Bahmanyar (1) sur 200 chauves­

souris capturées en 1962 dans le Kerman, le Baloutchl'stan (Sud-Est de 

l'Iran) et en Fars (Sud de l'Iran) puis examinées, aucun virus n'a pu être 

mis en évidence soit par inoculation aux animaux sensibles, soit par la tech­

nique des anticorps fluorescents. 

Le Tableau II résume les cas positifs de rage reconnus après isolement 

du virus à partir des têtes des animaux mordeurs envoyées à l'Institut 

Pasteur. 
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CO.I de ragc idc1Iti(ih chez [cs a1limaux mordeurs 
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2" REPARTITION GEO()RAPHIQUE 

Nos connaissances sur l'état actuel de la rage chez les ammaux et la 

répartition géographique de la maladie dans le pays sont limitées. Il est 

néanmoins possihle d'étahlir une carte de lieux où, durant la période s'éten­

dant de 1946 à 1962, des personnes ont été mordues par des animaux sltre­

ment enragés. 

D'aprf.s cette carte, on peut conclure qu'excepté la province de Kerman 

dans le Sud-Est, les autres provinces du pays sont toutes infectées. Mais il 
convient de souligner que les régions montagneuses de l'Azarhaïjan. de 

Kordestan, de Lorestan et de Téhéran sont les plus infectées. 

3° MESURES SANITAIRES ET PROPHYLACTIQUES 

Il n'existe pas en Iran de législation particulière réglementant la lutte 

contre la rage. En effet, mise à part la destruction irrégulière et souvent 

négligée des chiens errants, d'autres mesures telles que le recensement annuel 

des chiens, l'abattage immédiat des animaux mordus par des bt-tes enragées. 

la destruction des animaux sauvages: loup, renard, chacal, etc" n'existent 

pas en Iran. D'autre part, l'Iran n'illlpose pas de restrictions à l'importation 

des animaux. Toutefois, on observe depuis quelques années une tendance 

à vacciner les animaux el plus particulièrement le chien et le chat, puis­

qu'en 1958, près de 300 chiens ont été vaccinés et que le chiffre atteint pour 

l'année 1961 (2) est de 605. 

LA RAGE CHEZ L'HOMME 

Comme nous l'avons indiqué plus haut, nos données sont basées sur 

les rapports mis à notre disposition par l'Institut Pasteur de Téhéran, grâce 

à la bienveillance du Dr. Baltazard et de ses collaborateurs. C'est chose 

courante, d'après ces rapports, que de voir des groupes de personnes (en­

fants, femmes et hommes) arriver de tous les coins du pays à l'Institut pour 

subir le traitement antirabique. Ils amènent souvent la tt-te de l'animal 

mordeur en vue du diagnostic et c'est en se hasant sur le résultat de l'examen 

de ces tf.tes que nous avons préparé le Lableau II d'après lequel, dans 

presque 50 p. 100 des cas, c'est le chien qui transmet la maladie. 

Le taux de la mortalité due à la rage causée par les morsures de loup 

est, en Iran, relativement élevé, comme le prouve le Tahleau III où, parmi 

50 groupes de personnes mordues par des !oups entre 1946 et 1963, on a 

enregistré des cas de rage dans 46 groupes. Déjà en 195B. d'après Balta-
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zard (9) sur H37 personnes traitées, il y avait eu huit décès dont sept causés 

par des morsures de loup. En revanche, sur 45 groupes mordus par des 

chiens enragés pendant la même période, on a observé des cas de décès par 

rage dans 17 groupes seulement. 

TABLEAU III 

Cas de rage dam dl'5 groupes de personnes mordues 
par différe1lts animaux entre 1946 l't 1963 
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Quoiqu'Ii en soit, la [l't:quenee de la rage chez l'holllme en Iran cotTes­

pond à la période où le vaccin était utilisé seul et à titre préventif, sans 

traitement préalable par le sérum hyperimmun. Mais, depuis l'application 

silllultanée du vaccin et du sérum le taux de mortalité par la rage a consI­

dérablement diminué. 

TRAITEMENT 

1" PREPARATION nu VACCIN 

La vaccin utilisé, pour l'homme comme pour l'animaL est celui préparé à 
l'Institut Pasteur de Téhéran. Il s'agit d'un vaccin du type Semple, préparé 

sur mouton, dont le produit final contient 5 p. 100 de tissus. La dose pour 

l'homme est de 1 millilitre pour 10 kilogrammes de poids vif; le nombre de 

doses: 7,14 ou 21 dépend du degré d'exposition. La dose pour le chien et 

le chat est de 0,5 ml/kg. 
A l'Institut Razi, on prépare le vaccin avianisé Flury HEP et LEP 

amSl que le vaccin Semple afin d'hyperimmuniser les mulets donneurs de 

sérum. 

2" PREPARATION nu SERUM ANTIRAIlIQUE 

La préparation de ce sérum a fait récemment l'objet de plusieurs notes 
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(4,5,6,7,8), dans lesquelles nous avons montré: 
lOQue dans des conditions identiques d'immunisation, le mulet peut 

produire un sérum de titre heaucoup plus élevé que le cheval ou l'âne. 

2° Que l'augmentation du taux des anticorps neutralisants est en rap­

port direct avec l'augmentation du taux de la !Jeta 2-glohuline dans le 

sérum sanguin, ce qui permet de suivre aisément l'évolution de l'hyperilllmu­

nisation par l'étude électrophorétique. 
3" Que l'association des antigènes rahique~ et tétaniques paraît avoir un 

effet synerg-ique. 
4" Qu'en alternant l'hyperimmunisation avec le vaccin Semple et le 

vaccin Flury. le risque de paralysie des mulets due à l'inoculation de suhs­

tances nerveuses est diminué, tout en maintenant le titre en anticorps spéci­

fiques à un niveau assez élevé. 
5" Que la méthode de choix pour la purification du s~rum antirahique 

est le fractionnement par Il' sulfate d'ammonium. suivi de la dépiglllentation 

par l'hydroxyde d'alumine. 

6" Que le sérum purifié, conjugué à l'isothiocyanate. puis fractionné 

sur une colonne de DEAE iournit des fractions trè::; intéressante'; pour le 

diagnostic rapide de la rage par les anticorps fluorescents. 

Depuis 1958. ce sérum purifié préparé par l'Institut Ra;:i a été mis à 
la disposition de l'Institut Pasteur de Téhéran DOur traiter le:; malades selon 

les recommandations de l'O.M.S. Récemment, ce sérum a été lyophlilisé et 

distribué dans les provinces afin de faciliter. d2.ns les délais les plus rapides, 

le traitement des sujets mordm avant de les envoyer à Tc-héran pour y re­

cevOir les doses de vaccin nécessaires. 

RESULTATS DU TRAITEMENT COMBINE 

Ces résultats seront puhliés prochainement et en détails par lïnstitut 

Pasteur d'Iran. Nous nous hornerons simplement à mentionner iCI les obser­

vations récentes de A. Sahety selon lequel (10), entre 1958 et 1961, 24\ 

personnes mordues par des loups sont venues à l'Institut Pasteur pour y 

subir le traitement. et un ca~; de rage seulement a été relevé sur 90 personnes 

ayant subi le double traitement. soit \.\ p. 100. En revanche. sur \5\ per­

sonnes arrivées trop tard et traitées par conséquent avec le vaccin seul. il y 

a eu 23 décès soit 15.2 p. 100. 

Si on compare ces chiffres a ceux des années 1936-1946 (325 personnes 

mordues par des loups avec 60 déccès soit 1 B.5%) ou des années 194-8-195B 

(125 personnes mordues par des loups avec 35 décès soit 28%). malgré le 
traitement par le vaccin antirabique. on peut apprécier le progrès rt'lI1arqu-
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able réalisé par l'utilisation du sérum hyperimmun dans le traitement de la 

rage. 

RESUME 

Les auteurs font le point de l'état actuel de la rage en Iran et indiquent 

le mode de traitement antirabique, en insistant sur l'intérêt considérable qu'a 

présenté l'application du sérum hyperimmun de mulet préparé à l'Institut 

Razi. 

L'Iran est entièrement infecté par le virus rabique à l'exception de la 

province de Kerman. Les animaux atteints le plus souvent sont: le chien. 

le chat, le loup, le chacal, l'hyène, le singe, les bovins, l'âne. le cheval et le 

chameau. Mais le loup est considéré comme le réservoir principal de virus 

et est à l'origine de nombreux cas chez l'homme. 

Quant au traitement antirabique. depuis l'association du sérum et du 

vaccin, la mortalité a fortement baissé par rapport à ce qu'elle était lorsqu'on 

utilisiait le vaccin seul. 

SUMMARY 

The Authors rder to the present position of rabies in Iran and to the 

interest in the use of hyperimmune serum prepared in mules at the Razi 

Institute for treatment of rabies. 

The whole of Iran except the province of Kennan, is infected with 

rabies. The most commonly affected animaIs are the dog, ca t, wolf, jackal, 

hyena, monkey, cattle, donkey, horse and came!. The wolf is considered to 

be the main reservoir of the virus and is the source of many cases of rallies 

in human beings. 

In connection with the treatment of rabies, there has heen reported a 

marked decrease in deaths since the combined use of serum and vaccme, 

compared with the use of vaccine alone. 

RESUMEN 

Los autores resumen el estado actual de la rabia en Irân e indican el 

modo de tratamiento antirrahico, insistiendo sobre el interés considerahle que 

ha presentado la aplicaci6n deI suero hiperinmune de mulo preparado en el 

Instituto Razi. 

Si se exceptua la provincia de Kennan, Irân esta enteramente infectado 

por le virus râbico. Los animales mas frecuentemente atacados son: el perro, 
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gato, lobo, chacal, hiena, mono, bovinos, asno, caballo y camello. Pero el 
lobo esta considerado como el reservorio principal de virus y es la fuente de 
numerosos casos en el hombre. 

En cuanto al tratamiento antirrâbico, desde la asociacion dei suero y 

vacuna, la mortalidad ha descendido sumamente con relacion a 10 que rc­
presentaha cuando se utilizaba la vacuna sola. 
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